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déjà promises, - non, un tel bouleversement n'est pas à craindre,
par bonheur !

Quoiqu'il arrive, nos marins trouveront toujours, dans ce sang-
froid et cette habileté qui les distinguent, le moyen de continuer
quand même leur route.

Et puis, après tout, nos églises, pourquoi i_ seraient-elles pas
toujours là pour guider les pilotes ?

La c7roix de Jacques-Cartier, capitaine malouin, a porté chance
au sol de la patrie. Et la croix des églises, élevées sur ce sol,
semble, en retour, s'être donnée pour perpétuelle mission, de
rendre plus sûrs et plus joyeux les voyages des navigateurs au
milieu des écueils, des récifs, des remous et des cascades de notre
grand fleuve. D'ailleurs, les tableaux et les ex-voto de toute
sorte accrochés aux murailles. de la basilique de Ste-Anne, à
Beaupré, .a gracieuse petite frégate d'argent suspendue à la voûte
de l'église de Notre-Dame de Bonsecours, à Montréal, redisent
éloquemment la piété et la confiance des marins catholiques
envers la sainte Vierge et la bonne sainte Anne. Et, qui pourrait
en donter? leurs patronnes de là:haut ne se laissent pas vaincre
en générosité. Elles veillent sur eux avec un soin jaloux.

Cette foi robuste de nos pilotes et ce rôle si important de noc
églises dans la navigation ont été remarqués par les étrangers
eux-mêmes. Ils en éprouvent une'agréable impression de sécu-
rité. Cela les touche quelquefois profondément.

« A la.vue de ces clochers nombreux qui aident à gouverner
le vaisseau, nous disait, tout récemment, un marin des vieux
pays, j'éprouve toujours un vif sentiment de paix et de confiance...

«-Mais, il n'y a là rien d'extraordinaire : ces églises nous rap-
pellent la présence du Divin-Maître, la présence de Celui qui
peut à son gré soulever et calmer les-tempétes.........

« Oui, oui, répondit notre interlocuteur......... Et quand le na-
vYie, pavillons et bannières au vent, entre dans le port de Montréal,
et que la statue de Marie, avec sou nimbe d'or qui rayonne au
soleil, apparait, dominant le fleuve et me tendant les bras, j'ai
bien de la peine alors à m'empécher de pleurer toutes mes
larmes, »


